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par Marc GROSCLAUDE

Le carnaval dans la peau
On reconnaît un carnavaleux à sa façon de se grimer.

Mais pour faire la bande ou le bal sans risquer d’attraper
des boutons, quelques conseils de maquillage s’imposent.

La confiance règne

Il faut toujours prendre
des précautions, et tou-
jours avoir à l’esprit que
l’habit ne fait pas le
moine. Un commerçant
de Bergues en a fait il y a
un an l’amère expérience
(lire par ailleurs en rubri-
que justice) en se faisant
voler un quad.

Le commerçant n’avait
pas demandé de garantie
à la personne à laquelle
il faisait essayer l’engin.
Grand étonnement de la
présidente du tribunal, de-
vant l’avocat de la vic-
time. Celui-ci, s’avançant
vers elle et saisissant son
Dalloz déclare : « Moi
aussi, je pourrais vous
prendre votre code pé-
nal », considérant qu’il
n’aurait pas eu de garan-
tie à donner. « Mais moi,
je vous connais », rétor-
que la présidente. Qu’elle
se méfie malgré tout des

hommes en robe.
En cette période de carna-
val, nombre de messieurs
usent et abusent de l’intri-
gue...

Lapsus
révélateur ?

Vendredi soir, lors du
conseil communal de Dun-
kerque centre (lire ci-des-
sous), une habitante du
quartier, Brigitte Franzen,
a défendu avec force l’ap-
pellation de « quartier de
Soubise ».

Uti l iser le terme
« vieux » ? « Ce serait ironi-
que par rapport à tout ce
qu’il y a à faire dans ce
quartier », a-t-elle notam-
ment déclaré, faisant allu-
sion à la nécessaire réha-
bilitation de bon nombre
des façades. Et d’ajouter :
« Certes, j’apprécie beau-
coup me promener par
exemple dans le Vieux
Dunker... euh pardon, le
Vieux Lille... » Un lapsus
révélateur ?

U
N carnavaleux
s a n s m a -
quillage, c’est
comme une so
upe à l’oignon

sans fromage ni croûtons.
Ça n’a pas la même saveur.
Mais avant de chanter « On
se grime, on s’met de la
peinture » et de se dire « On
s’en fout plein la figure », il
y a quelques précautions
à prendre, sous peine de
voir son masque se transfor-
mer, pendant ou après la
bande, en cloques, rou-
geurs, points noirs et autres
petits boutons disgracieux.

Le choix
En entrant chez Fourty-

dems, grande surface dun-
kerquoise du carnaval, diffi-
cile de s’y retrouver. Les tu-
bes de couleurs, avec ou
sans paillettes, les fonds de
teints gras ou pas s’offrent
au carnavaleux hésitant de-
vant le produit sur lequel
porter son dévolu. « Tous
nos clients fidèles prennent
ça depuis des années,
et n’ont aucun problème »,
insiste Josette Deram, préci-
sant que tous ses produits
sont « hypoallergéniques ».
Aux messieurs qui d’ordi-
naire négligent leur peau,
« on vend le même ma-
quillage qu’aux femmes, et
ça ne leur pose pas de pro-
blème », note Jocelyne Bot-
terman, d’Eco Shop.
Du fard à joue au rouge à lè-
vres, même traitement.
Chez Yves Rocher, on ne
compte plus les hommes
qui viennent chercher des
conseils ou des femmes qui
vont acheter le fond de teint
de leur mari avant la bande.

Attention : tous les carna-
valeux ne sont pas égaux
devant la cosmétique de

fête. Il y a d’abord l’inégalité
des sexes. « Les femmes
sont plus sensibles que les
hommes, c’est une réalité
hormonale, constate le doc-
teur Caroline Dupont, méde-
cin dermatologiste à Dunker-
que. Elles sont plus sensi-
bles, sur le pourtour de
la bouche par exemple. »
Le fait que les hommes
aient à se raser tous les
jours (du moins en théorie)
ne serait pas une cause d’ir-
ritation particulière quand
on applique le maquillage.
Mais il n’y a pas que cela.

La tolérance au « bar-
bouillage » « dépend du
style de peau », constate le
Dr Dupont. Il y ceux qui ont
une peau « normale », capa-
ble de tout supporter et qui,
a priori, peuvent se ma-
quiller sans souci. « Mais ils
peuvent être victimes d’un
eczéma allergique qui est
imprévisible », prévient mal-
gré tout la spécialiste. Et il y
a ceux qui ont une peau
« pathologique », atteinte
d’acné ou de rosacée.
La précaution à prendre,
c’est de bien suivre son trai-
tement dans les semaines
précédentes. « Sinon il y a
un risque d’aggravation »,
prévient le Dr Dupont.

Prudence
Avant le maquillage, « les

peaux sèches doivent être
réhydratées : il ne faut pas
les laver à l’eau mais avec
un lait » ou avec un « savon
sans savon » (les pharma-
ciens connaissent). Une fois
propre, il est généralement
conseillé de mettre une
« crème de base », qui per-
mettra d’appliquer par des-
sus le maquillage qui sera
potentiellement moins
agressif pour la peau.

« Il faut surtout mettre de
bons produits », souvent les
plus chers, mais qui généra-
lement n’agressent pas l’épi-
derme. « Evitez aussi ceux
qui sont parfumés et préfé-
rez par exemple ceux qui
servent aux artistes », con-
seille la dermatologue.
Le mieux, ce sont évidem-
ment ceux qui sont à base
d’eau mais avec la transpira-
tion, voire la pluie, cela ris-
que vite de faire clown
triste. La sueur qui d’ailleurs
peut augmenter les risques
d’eczéma de contact. Atten-
tion également aux bombes
pour cheveux qui en cou-
lant peuvent provoquer des
irritations sur les joues.
« Pour les enfants, il faut
fuir le maquillage qui risque
de couler dans les yeux »,
ajoute aussi le Dr Dupont.
Pour ceux qui ont une peau
grasse, il faut aussi éviter
les maquillages gras. Sinon,
dans les trois ou quatre
jours suivant la bande, ce
sont les points noirs assu-
rés !

Après la bande, après le
bal, vient le temps du déma-
quillage. Tout n’est dans le
produit mais aussi dans le
coton, conjugué à une
crème ou un gel déma-
quillant, qui doit enlever le
produit sans irriter la peau.
Le passage à l’eau n’est à ce
stade pas superflu : il vaut
mieux enlever par ce
moyen l’excès de ma-
quillage « au lieu de frotter
pendant trois quarts
d’heure ». Après, selon le
type de peau, le produit dé-
maquillant permet de figno-
ler le nettoyage. Avant d’ap-
pliquer une crème hydra-
tante, pour préparer sa
peau au bal ou à la bande
suivante.

La r’humeur

La rue du Sud fera-t-elle bientôt partie du Vieux-Dunkerque ? Tel est le choix du conseil
communal, mais la décision finale appartient à Michel Delebarre et son conseil municipal.

Les Prout ont semé hier
en ville un vent de folie
à l’occasion de la sortie
de leur quatrième album,
Chez mon cousin (notre édi-
tion d’hier). Après le lance-
ment en fin de matinée
Chez Borel, les joyeux
drilles dunkerquois se sont
prêtés avec bonne humeur
et bon humour au jeu des
dédicaces au Pôle Marine.

A la sortie du Virgin Me-
gastore, une foule d’admira-
teurs les attendait et ont
joyeusement patienté pour
que les dix Prout marquent
de leur griffe le pré-
cieux CD.

Lors de ce premier jour
de vente, Pierre Thouvenot,
producteur du disque, esti-
m a i t q u e p r è s d e
2 000 exemplaires auraient

été écoulés. Ce premier jour
de ventes était organisé en
faveur des Restos du cœur,
qui recevront l’intégralité
des fruits de la vente d’hier.

Par la suite, les bénéfices
de la vente de Chez mon
cousin seront reversés à
des œuvres caritatives et
particulièrement aux Corsai-
res, association philanthro-
pique et carnavalesque qui
avait financé l’enregistre-
ment des trois premiers al-
bums des Prout (et autres
Douckichôles).

O. T.
« Chez mon cousin »,
des Prout (10 €).
En vente aux cafés Borel
et Le Contemporain, chez Vir-
gin et Nuggets ainsi que
Chez mon cousin, boulevard
de la République à Dunker-
que.

Dimanche

A Dunkerque
- Assemblée générale
du budo-kai Houriez,
à 10 h, piscine Asse-
man.
- Assemblée générale
du Canaria Club, à 10 h,
à la Maison des associa-
tions, 77, rue de Sou-
bise.
- Assemblée générale
de la société des Sauve-
teurs du Nord – Pas-de-
Calais, à 10 h, à la mai-
rie.
- 88e anniversaire de la
bataille de Verdun :
à 11 h 40, au beffroi.
A Bray-Dunes
- Réunion des pêcheurs
de l’Estran, à 10 h, salle
annexe de la mairie.
A Ghyvelde
- Assemblée générale
du syndicat d’initiative,
à 11 h, salle des fêtes.
A Loon-Plage
- Assemblée générale
du club philatélique,
à 10 h, au centre social.
A Nieurlet
- Assemblée générale
de la CAP, à 12 h, à la
cantine scolaire.

Lundi

A Dunkerque
- France-Israël : concert
de Thelma Yellin,
à 20 h 30, au théâtre.
A Rosendaël
- Académie du temps li-
b re : mus ique ,
à 14 h 30, à la résidence
du Val des Roses, 47,
rue Marceau.
A Bray-Dunes
- Conseil municipal,
à 19 h, à la mairie.

A Cappellebrouck
- Conseil municipal,
à 18 h 30, à la mairie.
A Gravelines
- Loto, à 13 h 30,
à Atouts Vie Centre.
A Fort-Mardyck
- Conseil municipal,
à 19 h, à la mairie.
A Saint-Pol-sur-Mer
- Carnaval des aînés, dé-
part à 15 h, du centre
Cocteau.

Haltes-garderies
Lundi, dans les maisons
de quartier dunkerquoi-
ses :
Méridien : fermée.
Glacis : de 13 h 30
à 18 h.
Jeu de Mail : de 14 h
à 18 h.
Tente Verte : de 7 h 30
à 11 h 30 et de 13 h 45
à 18 h 30.
Basse Ville : de 9 h
à 11 h 45 et de 13 h 45
à 17 h 45.
Banc Vert : de 13 h 45
à 17 h 45.
Pasteur : fermée.
Pont Loby : de 9 h
à 12 h.

Un carnavaleux n’est rien sans un maquillage parfait...

... il ne faut pas dans ce cas choisir ses produits à la légère.

« Oui à la fusion » : tel
est le cri du cœur poussé
par le dernier « Indéban-
dant saint-polois » qui
sera distribué cet après-
midi lors de la bande
de Saint-Pol-sur-Mer pour
la somme modique
de 0 €.

Le reporter Piche Ploï a
mené une enquête exclu-
sive sur les « réelles » mo-
tivations du rapproche-
ment annoncé entre Dun-
kerque et sa voisine saint-
poloise. Des raisons qui
sont loin d’être celles aux-
quelles on pourrait s’atten-
dre...

Vendredi soir, le conseil communal de Dunkerque-centre a opté pour cette appellation

Le Vieux Dunkerque est – presque – né
Vieux Dunkerque ? Quar-

tier de Soubise ? « Et pour-
quoi pas Le Vieux Sou-
bise ? », a lancé, ironique,
un conseiller communal
de Dunkerque-centre (1).

Après dix mois de ré-
flexion, et un long travail de
concertation avec les habi-
tants mené par un cabinet
de consultants et de forma-
teurs spécialisés dans l’éla-
boration et la conduite de
démarches collectives,
les deux appellations ont ob-
tenu la majorité des suffra-
ges. Laquelle choisir ? Une
partie de la réponse (la déci-
sion définitive appartient au
conseil municipal, qui tran-
chera très prochainement) a
été apportée vendredi par le
conseil communal de Dun-
kerque-centre, qui a opté
pour Vieux Dunkerque.

Réunis autour de Michel
Delebarre, les défenseurs
du Vieux-Dunkerque et de
Soubise ont, plaquettes à
l’appui, tenté de convaincre
les conseillers communaux
(chaque binôme disposait
pour cela de quatre minutes
piles). Le Vieux Dunker-
que ? « C’est un nom qui fé-
dère et autour duquel tous
les habitants du quartier
peuvent se retrouver », ont
soutenu Véronique Missue
et Michel Gilmet. Autres ar-
guments avancés par les
deux Dunkerquois : « C’est
le choix d’un lien fort avec
l’histoire, l’occasion de re-
trouver l’héritage du quar-
tier sud qui fut jadis le cen-
tre commercial de la ville. »
Et de conclure : « Choisir
le nom d’une rue, ce serait
réducteur. »

Autre son de cloche du
côté des partisans de l’ap-
pellation « Quartier de Sou-
bise ». Pour Brigitte Franzen
et Abdou Bourougaa, « si le
quartier veut avoir une réa-
lité géographique, il lui faut
un nom connu, qui le loca-
lise tout de suite, et c’est le
cas avec Soubise. L’appella-
tion de "quartier de Sou-
bise", d’ailleurs, est
aujourd’hui passée dans le
langage courant. » Sou-
bise ? « C’est un nom élé-
gant, qui sonne juste et qui
est mobilisateur pour les
jeunes. Il fait aussi réfé-
rence au passé d’avant-
guerre », ont ajouté, entre
autres, les deux Dunker-
quois. Et de conclure :
« Pour un quartier qui ren-
ferme de belles portes-co-

chères et de belles façades,
choisir Soubise serait bien
pour une ville qui est en
manque de souvenirs
d’avant-guerre. »

Vieux Dunkerque ? Sou-
bise ? « Votre avis est un
avis consultatif qui éclairera
le conseil municipal, mais
ce dernier sera spontané-
ment enclin à suivre la déci-
sion qui sera prise ce soir »,
a pour sa part indiqué Mi-
chel Delebarre.

En clair ? Sauf « coup de
théâtre », les Dunkerquois
devront bientôt s’habituer à
intégrer le « Vieux Dunker-
que » dans leur vocabulaire.

Ol. D.
(1) Le quartier de Dunkerque-
centre comprend notamment
les rues du Sud, de Soubise,
Thiers, Albert-1er, Alfred-Du-
mont et Caumartin.
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Près de deux mille exemplaires de « Chez mon cousin » ont été vendus hier pour les Restos du cœur

Le vent de folie des Prout
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Le dernier « Indébandant saint-polois »


